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A. Gockel (Fribourg). — Ueffet electrique de la pulverisation

et la theorie de Velectricite orageuse.

La statistique a prouve qu'aux stations elevees (Säntis,
Zugspitze, Sonnblick) durant un oragfc, les precipitations
tombent dans la regle roelangees, neige, grele et pluie. Qu'on
en doive conclure avec Sohncke que le frottement de l'eau et de

la glace soit la cause premiere de 1' electricite des orages, semble
toutefois discutable. Comme la grele n'est pas toujours elec-

trisee positivement, mais parfois aussi negativement, il faut
faire intervenir au moins la theorie de l'influence d'Elster et
Geitel. En regle generale dans l'atmosphere libre il n'y aura

pas frottement de l'eau contre la glace, mais congelation ou

rejaillissement.
La difficulte tombe et Ton explique egalement les orages ä

neige purs, quand on recherche la cause du developpement
d'electricite dans l'eclaboussement des gouttes d'eau contre
les particules de glace ou dans le bris de celles-ci. A l'insti-
gation du rapporteur, M. Stager a repris, en les perfectionnant.
les experiences de Rudge sur 1'electrisation lors du soufflage
de la poussiere. II s'est avere que le bris des cristaux de glace

represente un processus efficace. Les charges obtenues par le

soufflage de poudres sont de l'ordre de grandeur de Celles

tirees par Lenard et Simpson de la pulverisation de l'eau.
Naturellement l'effet doit croitre, ä egalite de masse, avec la
finesse de la substance tt la turbulence du courant d'air. Les

fines aiguilles de glace, qui sont les elements du gresil, doivent,
dans leur tourbillonnement, engendrer de tres hautes charges.
Ceci est en accord avec les mesures de P. Gschwend, au labora-
toire de Fribourg: la charge electrique de la neige par gramme
peut etre 100 fois plus forte en temps de rafales qu'en chute

tranquille. Les plus gros flocons sont charges positivement-
De meme, quand on pulverise de la glace et de l'eau, les plus
grosses particules deviennent +, les petites —. On peut observer

aussi des charges notables des fragments de glace quand
on souffle de fair charge de poussieres contre de la glace. Des

details plus amples seront donnes ailleurs. II serait important
de continuer de semblables recherches tres haut, au col de la

Jungfrau par exemple.
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